
But du jeu
Nos petits nains partent donc à travers la forêt à la recherche de leur adorable Blanche Neige.
Le premier joueur qui réussit à retrouver trois disques Blanche Neige de sa couleur gagne la
partie.

Préparation du jeu
Installer le plateau de jeu sur la table et placer les cloisons comme mentionné en Figure 1.

Positionner chaque nain sur son socle de couleur. Détacher délicatement les disques mémo de
leur support. Assembler les pièces de la roulette.

4 + 2 - 4 15 +

F Français

Figure 1

Contenu du jeu :
1 plateau de jeu, 5 cloisons matérialisant les clairières de la forêt, 4 petits nains avec leur socle plastique,
1 roulette, 36 disques mémo : 16 disques Blanche Neige, 10 disques pommes rouges, 10 disques verts.



Chaque joueur choisit son petit nain et le place
sur la case départ de sa couleur respective. Les
disques mémo sont mélangés et répartis dans
chacune des clairières de la forêt (3 à l’intérieur
de chaque clairière), face buisson apparente.
Voir Figure 2.

Comment jouer
Le plus jeune joueur commence par faire
tourner la roulette. Il déplace son petit nain
dans le sens des flèches du plateau de jeu, du
nombre de cases indiqué par la roulette (le
petit nain s’arrêtera alors sur une des cases
en bordure de plateau).

Lorsqu’un joueur arrive sur une case en bordure
de plateau, une carte illustrée de pastilles
jaunes lui précise les emplacements clairières
dans lesquelles il a le droit de retourner et
prendre un disque pour tenter de retrouver une
de ses Blanche Neige. Voir Figure 2.

Si le disque mémo présente
une Blanche Neige de la même
couleur que celle qu’il a choisie
en début de partie :

Le joueur prend ce disque et le
pose sur la table devant lui.
Rappelons qu’il doit ramener 3
Blanche Neige de sa couleur
pour gagner.

Si le disque mémo présente
une pomme rouge :

Le petit nain doit faire une sieste
et attendre le tour suivant pour
continuer d’avancer. Le joueur
retourne alors le disque face
pomme rouge cachée pour le
reposer dans n’importe quelle
autre clairière de son choix.

Si le disque présente une face
de couleur verte :

Le joueur le retourne face
cachée pour le reposer dans la
même clairière et il peut rejouer
immédiatement. ( Il relance la
roulette )

La case départ compte pour une case. Au cours
de la partie, si un joueur tombe sur une case
départ, son tour s’arrête. Au joueur suivant de
continuer !

On joue dans le sens des aiguilles d’une montre.

Variante pour les plus
jeunes joueurs
Les joueurs ne tiennent pas compte des cartes
illustrées de pastilles jaunes et choisissent de
retourner les disques de leur choix dans les
clairières de leur choix.

Le gagnant
Le premier joueur qui réussit à retrouver 3
disques Blanche Neige de sa couleur gagne
la partie.

Figure 2



l était une fois une jeune, belle et
bonne reine qui rêvait d’avoir une
petite fille qui aurait le teint blanc

comme la neige, les lèvres rouges comme des
cerises et les cheveux noirs comme l’ébène.
Quelque temps plus tard, ses vœux furent
exaucés car une ravissante princesse naquit.
Elle était telle que la reine l’avait rêvée. On
l’appela Blanche-Neige ! Mais hélas, la reine
mourut peu après la naissance et le jeune roi
se remaria un an plus tard avec une femme
égoïste et très méchante. Son seul souci était
de conserver sa beauté et chaque soir, elle
interrogeait son miroir magique :
« Miroir, mon beau miroir, qui est la plus belle
femme du royaume ? et le miroir répondait :
- Madame la reine, nulle femme en ce pays
n’est plus belle que vous. »
Mais un jour, la réponse du miroir la plongea
dans un grand trouble car à la même question
le miroir répondit : « Madame la reine vous
êtes très belle mais la princesse Blanche-Neige
est plus belle encore. »

Entendant son miroir magique, la reine crût
s’étouffer de rage et ordonna immédiatement
à l’un de ses serviteurs de trouver Blanche-
Neige, de l’accompagner au plus profond de

la forêt, de la perdre et de ne revenir que
lorsqu’il aurait tué la princesse d’un coup de
couteau. Comme preuve de son acte, il devrait
lui rapporter le cœur de la jeune fille. Le
serviteur très dévoué à sa reine obéit et dut
partir pour effectuer sa terrible épreuve.
Blanche-Neige, ne se souciant de rien, fut
effrayée quand elle vit le serviteur dégainer
son poignard et le pointer vers elle.  Elle était
tellement belle et si gentille qu’il s’apitoya et la
pria de se sauver et de ne jamais revenir au
château. Il tua une biche, la dépouilla de son
cœur qu’il rapporta à la reine en guise de
preuve de la mort de la pauvre Blanche-Neige.

Celle-ci était désemparée dans cette épaisse
forêt lugubre alors que la nuit commençait à
tomber et que tout l’effrayait : les arbres et leurs
grandes branches qui ressemblaient à des
monstres, même les lapins la surprenaient.
Epuisée, trébuchant sur les pierres et les
souches d’arbres, ne sachant pas où aller,
Blanche-Neige finit par apercevoir une petite
lumière qu’elle suivit et arriva devant une toute
petite maison. Après avoir frappé à la porte,
n’ayant pas de réponse, Blanche-Neige décida
d’entrer. Et là, elle découvrit l’intérieur d’une
maisonnette où tout était miniature. Petites
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fenêtres, petite table... sept petites chaises,
sept petits couverts, sept petites assiettes, sept
petits gobelets étaient préparés apparemment
pour le dîner. Blanche-Neige n’avait rien mangé
de la journée ; affamée elle se permit de manger
un peu dans chaque assiette et de boire dans
chaque verre. Elle voulut alors se reposer et
essaya un à un tous les lits avant de se coucher
dans celui qui était le plus à sa taille.

Blanche-Neige ignorait que cette petite demeure
appartenait en fait à sept nains qui travaillaient
dans la journée à la mine. Ils se prénommaient:
Joyeux, Timide, Prof, Simplet, Atchoum,
Dormeur et Grincheux. Rentrant de leur travail,
ils furent très étonnés de voir la porte de la
maison entre-ouverte et s’exclamèrent l’un
après l’autre :
« Quelqu’un s’est assis sur ma chaise !
Quelqu’un a mangé dans mon assiette !
Quelqu’un a pris mon pain !
Quelqu’un a goûté ma soupe !
Quelqu’un a touché à ma fourchette !
Qui s’est servi de mon couteau ?
Quelqu’un a but dans mon gobelet! »
Pénétrant dans la chambre, ils découvrirent la
petite merveille allongée. Sous le charme de
la belle, ils décidèrent de la laisser dormir
jusqu’au lendemain. A son réveil Blanche-Neige
leur conta son histoire : sa méchante belle-
mère, comment elle avait échappé à la mort,
et son arrivée jusqu’à leur maisonnette. Les
nains attendris par son histoire lui proposèrent
alors de rester définitivement chez eux. Elle
pourrait ainsi tenir la maison, faire la lessive et
la cuisine. Celle-ci accepta avec grand plaisir.
Avant de repartir travailler, ils la mirent en garde
et la prièrent de n’ouvrir à personne sous aucun
prétexte.

Pendant ce temps, la reine croyait bien être
débarrassée de Blanche-Neige mais en
interrogeant son miroir voici la réponse qu’il
lui fit :« Madame la reine, nulle femme en ce
pays n’est plus belle que la princesse

Blanche-Neige. » Sachant que celui-ci ne
pouvait mentir, elle le questionna plus en détail
et il lui révéla où se trouvait la princesse. Sans
perdre un instant, elle se déguisa en une
horrible vieille femme et se rendit sur les lieux
portant au bras un panier rempli de fruits. Elle
frappa à la porte en proposant à Blanche-Neige
une belle pomme bien appétissante. Ce
qu’ignorait Blanche Neige c’est que la méchante
reine avait pris soin auparavant d’empoisonner
la moitié du fruit de sorte que la princesse en
mordant à belles dents dans la partie rouge
s’écroula.

De retour chez eux, les nains trouvèrent
Blanche-Neige inanimée comme si elle dormait.
Malheureusement ils comprirent bientôt la
situation et décidèrent de lui construire un
magnifique cercueil de verre pour pouvoir la
regarder. Et nuit et jour, il y avait toujours un
des sept nains pour veiller sur elle, dans une
jolie clairière au milieu de la forêt.

Quelques mois plus tard, un jeune prince d’un
royaume voisin aperçut le cercueil de Blanche-
Neige et saisi par la beauté de la jeune fille
déposa un baiser sur son front. Blanche-Neige
ouvrit alors les yeux et demanda au bel
inconnu où elle se trouvait. Le prince lui rappela
toute son histoire et sentit qu’il l’aimerait toute
sa vie. Il lui proposa de devenir sa femme ; ses
amis les sept nains auraient bien sûr la
possibilité de venir la voir autant qu’ils le
souhaiteraient.

Et un soir, alors que la reine consultait une fois
de plus son miroir magique, celui-ci répondit :
« Madame la reine, nulle femme en ce pays
n’est plus belle que la reine Blanche-Neige... »
La reine ne put en entendre davantage.
Elle crut s’étouffer de rage et elle s’étouffa
vraiment tandis que les cloches sonnaient pour
fêter les noces de Blanche-Neige et de son
beau Prince Charmant.


